
Messe du jeudi 14 décembre 2017 
Jeudi de la 2e semaine de l’Avent 
Saint Jean de la Croix Carme (✝ 1591) Sainte Odile (✝ 720) 
 

Première lecture (Is 41, 13-20) 
« Ton rédempteur, c’est le Dieu Saint d’Israël » 

C’est moi, le Seigneur ton Dieu, qui saisis ta main droite, et qui te dis : 
« Ne crains pas, moi, je viens à ton aide. » 
Ne crains pas, Jacob, pauvre vermisseau, Israël, pauvre mortel.  
Je viens à ton aide – oracle du Seigneur ; 
ton Rédempteur, c’est le Saint d’Israël. 

J’ai fait de toi un traîneau à battre le grain, tout neuf, à double rang de pointes : 
tu vas briser les montagnes, les broyer ; tu réduiras les collines en menue paille ; 
tu les vanneras, un souffle les emportera, un tourbillon les dispersera. 
Mais toi, tu mettras ta joie dans le Seigneur ; dans le Saint d’Israël, tu trouveras ta louange. 

Les pauvres et les malheureux cherchent de l’eau, et il n’y en a pas ;  
leur langue est desséchée par la soif.  
Moi, le Seigneur, je les exaucerai, moi, le Dieu d’Israël, je ne les abandonnerai pas. 
Sur les hauteurs dénudées je ferai jaillir des fleuves, et des sources au creux des vallées. 
Je changerai le désert en lac, et la terre aride en fontaines. 
Je planterai dans le désert le cèdre et l’acacia, le myrte et l’olivier ; 
je mettrai ensemble dans les terres incultes le cyprès, l’orme et le mélèze, 
afin que tous regardent et reconnaissent, afin qu’ils considèrent et comprennent 
que la main du Seigneur a fait cela, que le Saint d’Israël en est le Créateur. 

– Parole du Seigneur. 

 

Psaume Ps 144 (145), 1.9, 10-11, 12-13ab 
R/ Le Seigneur est tendresse et pitié, lent à la colère et plein d’amour. 

Je t’exalterai, mon Dieu, mon Roi, 
je bénirai Ton Nom toujours et à jamais ! 
La bonté du Seigneur est pour tous, 
Sa tendresse, pour toutes Ses œuvres, 

Que Tes œuvres, Seigneur, Te rendent grâce 
et que Tes fidèles Te bénissent ! 
Ils diront la gloire de Ton règne, 
ils parleront de Tes exploits, 

Ils annonceront aux hommes Tes exploits, 
la gloire et l’éclat de Ton règne : 
Ton règne, un règne éternel, 
Ton empire, pour les âges des âges.  

 Plus qu’une aide : L’enfant 
Dieu vient nous libérer du péché, 

nous sauver du mal ! 

 Rendons-Lui grâce pour Ses œuvres, 
louons-Le pour Sa tendresse ! 

 Et annonçons-Le comme un Roi, 
mais un Roi tellement "doux"  

et "tendre de cœur"… 



Alléluia, allléluia. Ciel, répands ta rosée !  
Nuées, faites pleuvoir le Juste ! Terre, ouvre-toi, que germe le Sauveur !  
Alléluia ! 

 

Évangile (Mt 11, 11-15)  
« Personne ne s’est levé de plus grand que Jean le Baptiste » 

[2Jean le Baptiste entendit parler, dans sa prison, des œuvres réalisées par le Christ.  
Il Lui envoya ses disciples et, par eux, 3Lui demanda :  
« Es-tu Celui qui doit venir, ou devons-nous en attendre un autre ? » 

  4Jésus leur répondit : « Allez annoncer à Jean ce que vous entendez et voyez : 
  5Les aveugles retrouvent la vue, et les boiteux marchent, les lépreux sont purifiés,  

et les sourds entendent, les morts ressuscitent, et les pauvres reçoivent la Bonne Nouvelle. 
  6Heureux celui pour qui je ne suis pas une occasion de chute ! »  

  7Tandis que les envoyés de Jean s’en allaient, Jésus se mit à dire aux foules à propos de Jean : 
« Qu’êtes-vous allés regarder au désert ? un roseau agité par le vent ? 

  8Alors, qu’êtes-vous donc allés voir ? un homme habillé de façon raffinée ?  
Mais ceux qui portent de tels vêtements vivent dans les palais des rois. 

  9Alors, qu’êtes-vous allés voir ? un prophète ? Oui, je vous le dis, et bien plus qu’un prophète. 
10C’est de lui qu’il est écrit :  

Voici que j’envoie mon messager en avant de Toi,  
pour préparer le chemin devant Toi.] 

11Amen, je vous le dis : Parmi ceux qui sont nés d’une femme,  
personne ne s’est levé de plus grand que Jean le Baptiste ;  
et cependant le plus petit dans le royaume des Cieux est plus grand que lui. 

12Depuis les jours de Jean le Baptiste jusqu’à présent, le royaume des Cieux subit la violence,  
et des violents cherchent à s’en emparer. 

13Tous les Prophètes, ainsi que la Loi, ont prophétisé jusqu’à Jean. 
14Et, si vous voulez bien comprendre, c’est lui, le prophète Élie qui doit venir. 
15Celui qui a des oreilles, qu’il entende ! 

  [16À qui vais-je comparer cette génération ?  
Elle ressemble à des gamins assis sur les places, qui en interpellent d’autres en disant : 

17“Nous vous avons joué de la flûte, et vous n’avez pas dansé.  
Nous avons chanté des lamentations, et vous ne vous êtes pas frappé la poitrine.” 

18Jean Baptiste est venu, en effet ; il ne mange pas, il ne boit pas, et l’on dit : “C’est un possédé !” 
19Le Fils de l’homme est venu ; il mange et il boit, et l’on dit :  

“Voilà un glouton et un ivrogne, un ami des publicains et des pécheurs.”  
Mais la sagesse de Dieu a été reconnue juste à travers ce qu’elle fait. »] 

– Acclamons la Parole de Dieu.  

 

Homélie de la messe de 19h à St André de l’Europe  
(à la lumière des seules bougies, entre les personnages lumineux de la crèche) 
Abbé Philippe de Maistre, curé de la paroisse (NB : cf ses enseignements sur internet !) 

 [Entre crochets] les versets ajoutés à la liturgie du 
jour pour avoir l’extrait du jour dans son contexte  

 Ses disciples ont raconté à 
Jean ce qu’ils ont vu et 

compris des "œuvres" de Jésus 

 Ses "œuvres", Jésus 
les résume à six, pour 
dire à Jean Qui Il est 

 Mais Il est "pierre d’achoppement"… 

 Certains vont en 
effet s’enfoncer dans 

un refus de Lui en 
voyant Ses œuvres  

  1Voici que j’envoie mon messager 
pour qu’il prépare le chemin 
devant moi (Malachie 3) 

 Jean était annoncé par 
le prophète Malachie : 

Dieu l’a envoyé préparer 
le chemin devant Jésus 

 Mais comme Jésus, Jean est aussi 
"pierre d’achoppement" pour qui ne 

veut pas ouvrir son cœur et son 
intelligence au projet de Dieu 

Acclamation (cf. Is 45, 8)  Le "Juste" que les "nuées" 
vont "faire pleuvoir", n’est-ce pas 

notre Sauveur qui vient ? 

St Jean de la Croix, que nous fêtons aujourd’hui, est un « géant » de la vie spirituelle.  
Il a été reconnu Docteur de l’Église (après lui, il a fallu attendre Ste Thérèse de l’Enfant Jésus).  



« Cherchez Sa face », nous dit l’Écriture. Oui, mais comment ? C’est à nous de choisir nos maîtres dans 
notre vie spirituelle. Depuis le jour de notre conception, notre âme cherche à retrouver sa Source. Je 
veux voir Dieu (comme le dit si bien le chant), même si ce désir est souvent enfoui sous beaucoup 
d’autres désirs. A l’âge de 5 ans, celle qui sera Sainte Thérèse d’Avilla voulait aller se faire martyre chez 
les Maures (musulmans) tellement elle avait le désir de voir Dieu ! 

Quelle est la grande leçon spirituelle de St Jean de la Croix, me demanderez-vous ? Son œuvre clé, c’est 
sans nul doute le Cantique Spirituel, c’est le chant de l’âme croyante qui cherche son Créateur et 
Sauveur. Certes, il y a bien des embûches à dépasser pour cela, et il y a aussi les ultimes épreuves de 
la vie spirituelle que sont les nuits de la foi, de l’intelligence et de l’esprit : ce sont des purifications 
avant la Présence de Dieu. 

En effet, quand Dieu a une grande ambition pour une âme, très vite Il lui retire, pour l’emmener plus 
loin dans Son Mystère, les consolations spirituelles sensibles. C’est un peu comme la grande épreuve 
du désert qu’a connu le peuple élu avant de trouver la Terre Promise. Avec la tentation, quand « on 
ne voit pas » Dieu de se donner des idoles plus accessibles à notre sensibilité.  

Alors, au cœur de cet Avent qui nous prépare à la fête de la Nativité, demandons à notre Seigneur la 
grâce d’être fidèle à la prière, même lorsqu’elle devient aride. La prière, disait Marthe Robin, ne 
consiste pas à ressentir, mais à consentir. Oui, consentir à la Volonté de Dieu pour entrer dans une 
relation toujours plus profonde avec Lui, tel est le but de notre vie spirituelle. 

Au Nom du Père, du Fils et du Saint Esprit, Amen.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Après la Communion 
Paroles d´après Ps 42-43 (41-42), adaptation CE Hauguel  
© 1976, Éditions de l´Emmanuel 

1. Comme une biche qui désire l´eau vive, 
Ainsi mon âme te cherche, ô mon Dieu. 
Elle a soif de toi, Dieu de toute vie.  
Quand viendrai-je et verrai-je la face de Dieu ? (bis) 
 
2. Donne-moi ta lumière et ta vérité, 
Qu´elles me conduisent vers Ta sainte montagne, 
Qu´elles guident mes pas pour marcher vers toi, 
Vers ta sainte montagne, lieu de ta demeure. (bis) 
 
[3. Je m´avancerai vers l´autel du Seigneur, 
J´exulterai, le louerai, lui mon Dieu, 
Il est mon rocher, le Dieu de ma joie, 
Le salut de ma face, mon maître et Seigneur. (bis)]  

Pendant l’offertoire 
Chant d'espérance et d'attente 
Musique : Tradition hébraïque, JC Rosaz 
Paroles H Arnera 

1. Ô prends mon âme, prends-la, Seigneur, 
Et que ta flamme brûle en mon cœur. 
Que tout mon être vibre pour toi, 
Sois seul mon maître, ô divin Roi. 

R. Source de vie, de paix, d’amour.  
Vers toi je crie la nuit, le jour. 
Guide mon âme, sois mon soutien.  
Remplis ma vie, toi mon seul bien. 

2. Du mal perfide, oh garde-moi, 
Sois seul mon guide, chef de ma foi, 
Quand la nuit voile tout à mes yeux, 
Sois mon étoile, brille des cieux. 

[3. Voici l’aurore d’un jour nouveau, 
Le ciel se dore de feux plus beaux, 
Jésus s’apprête, pourquoi gémir, 
Levons nos têtes, il va venir.] 

http://www.chantez-online.org/sommaire.php?Type=Aute&ID=531
http://www.chantez-online.org/sommaire.php?Type=Aute&ID=531
http://www.notredamederimont.fr/actualites/homelie-saint-jean-de-la-croix/attachment/jean-de-la-croix/


Homélie du Pape François  
« Montre-moi tes plaies, je veux les guérir » : Suis-je capable de parler avec le Seigneur ou ai-je peur ? 
Messe à Sainte-Marthe, 14/12/2017 © L'Osservatore Romano  
14 DÉCEMBRE 2017 ANNE KURIAN PAPE FRANÇOIS  

« Montre-moi tes plaies. Je veux les guérir » : le pape François s’est fait l’écho de cette invitation divine, 
lors de la messe matinale qu’il a célébrée ce 14 décembre 2017, en la chapelle de la Maison Sainte-
Marthe, au Vatican. Commentant la première lecture (Is 41, 13-20) où Dieu parle à son peuple – « Ne 
crains pas, moi, je viens à ton aide » – le pape a fait observer qu’ « on dirait que notre Dieu veut nous 
chanter la ninna nanna (berceuse, ndlr). Notre Dieu est capable de cela. Sa tendresse est ainsi : il est 
père et mère. Il a dit si souvent : “Si une maman oublie son fils, moi je ne t’oublierai pas”. Il te porte 
dans ses entrailles ». Par ce dialogue, a-t-il poursuivi, Dieu « se fait petit pour nous faire comprendre, 
pour que nous ayons confiance en Lui et que nous puissions lui dire avec le courage de Paul… “Papa, 
Abbà”… Il est le Dieu grand qui se fait petit et dans Sa petitesse ne cesse pas d’être grand… Noël nous 
aide à comprendre cela : dans cette mangeoire … le Dieu petit ». 

Durant son homélie rapportée par Radio Vatican en italien, le pape François a invité à un examen de 
conscience : « Suis-je capable de parler ainsi avec le Seigneur ou ai-je peur ? Que chacun réponde. » 

« Quel est le lieu théologique de la tendresse de Dieu ? Où peut-on bien trouver la tendresse de Dieu ? 
Quel est le lieu où se manifeste le mieux la tendresse de Dieu ?… La plaie, a-t-il répondu. Mes plaies, 
tes plaies, quand ma plaie rencontre Ta plaie. » 

Le pape a alors invité à penser à cette invitation du Seigneur : « Vas-y : montre-moi tes plaies. Je veux 
les guérir ». 

« Il me vient à l’esprit une phrase de saint Thomas, dans la première partie de la Somme, s’est aussi 
souvenu le pape. En voulant expliquer ceci : “Qu’est-ce qui est divin ? Qu’est-ce qui est la chose la plus 
divine ?”, il dit : “Non coerceri a maximo  contineri tamen a minimo divinum est”, c’est-à-dire ne pas 
s’effrayer des grandes choses, mais tenir compte des petites choses. Cela est divin. » 

 

 

 

COMMENTAIRE Dieu avec nous aujourd’hui de l'Évangile 

Violence et foi chrétienne font-ils bon ménage ? Ces violents qui s’emparent du royaume des cieux 
savent qu’ils sont engagés dans une lutte à mort. L’issue est ou le salut, ou la damnation. Il n’y a pas 
d’entre deux.  

Saint Paul invite à œuvrer à son salut avec crainte et tremblement (Ph 2,12), à revêtir l’armure de Dieu 
pour s’opposer aux attaques du diable (Ep 6,11s.). Cette violence à laquelle nous sommes invités est 
pour un combat intérieur d’une grande virilité, ce dont Jean le Baptiste a témoigné non seulement par 
sa parole, mais surtout par sa mort.  

Demandons au Seigneur de nous revêtir de ce courage par le don de son Esprit. 

 

https://fr.zenit.org/articles/author/annekurian/
https://fr.zenit.org/articles/category/pape-francois/
http://it.radiovaticana.va/news/2017/12/14/papa_a_santa_marta_descrive_la_tenerezza_di_dio_che_%C3%A8_pap%C3%A0/1354698


Commentaire Evangile au Quotidien du jour 
Bienheureux Guerric d'Igny (v. 1080-1157), abbé cistercien  

« Jean était la lampe qui brûle et qui éclaire » (Jn 5,35) 

Quand la Justice souveraine dit à Noé : « Tu as été juste à mes yeux » (Gn 7,1), c'est un grand éloge de 
sa justice. C'est le signe d'un bien grand mérite, quand Dieu assure à Abraham que c'est à cause de lui 
que ses promesses seraient accomplies... Quelle gloire pour Moïse, quand Dieu brûle de zèle pour le 
défendre et confondre ses ennemis (cf Nb 12,6s)... Et que dire de David en qui le Seigneur se félicite 
d'avoir trouvé « un homme selon Son cœur » ? (1 Sm 13,14)  

Et pourtant, quelle qu'ait été la grandeur de ces hommes, ni parmi eux ni parmi les autres « enfants 
des femmes », « aucun n'a existé de plus grand que Jean Baptiste », au témoignage de l'Enfant de la 
Vierge. Certes, les étoiles n'ont pas toutes le même éclat (1Co 15,41), et dans le chœur des saints astres 
qui ont éclairé la nuit de ce monde avant le lever du vrai Soleil, quelques-uns ont brillé d'un éclat 
admirable. Cependant aucun d'entre eux n'a été plus grand et plus resplendissant que cette étoile du 
matin, cette lampe ardente et lumineuse préparée par Dieu pour son Christ (cf Ps 131,17).  

Première lumière du matin, étoile de l'aurore, précurseur du Soleil, il annonce aux mortels l'imminence 
du jour et crie à ceux qui dorment « dans les ténèbres et l'ombre de la mort » (Lc 1,79) : « Convertissez-
vous, car le Royaume des cieux approche » (Mt 3,2). C'est comme s'il disait : « La nuit est avancée, le 
jour approche ; rejetons donc les œuvres des ténèbres et revêtons les armes de la lumière » (Rm 
13,12). « Éveille-toi, toi qui dors, relève-toi d'entre les morts, et le Christ t'illuminera » (Ep 5,14).  

 

 

Commentaire Prions en Église de l’évangile 
Père Philippe Berrached, assomptionniste 

Le Royaume passe par le Christ 

La violence dont parle Jésus, c’est ce – et ceux – qui nous empêche d’entrer dans le Royaume. Ne nous 
laissons pas voler notre entrée dans le Royaume !  

Comment ? Sachons voir dans la personne du Christ la nouveauté radicale qu’Il apporte dans notre 
relation au Père. En effet, si les prophètes jusqu’à Jean nous montrent un chemin ; Jésus, Lui, fait de 
nous des fils et filles de Dieu.  

C’est cela, le Royaume !  
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